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le faire; il est l’immuable, et cependant il a changé d’une 
manière indicible. x

Il nous a aimés éternellement.—Jamais il ne fut un seul 
instant où nous n’existions pas dans son amour: comme 
cette pensée est écrasante! Il aime chacun de nous dans 
l'Eglise et ne change pas, tyen que nous ayons toqt fait 
pour perdre l’amour excessif qu’il nous porte. Désirant 
nous avoir pour passer le reste de l’éternité avec lui, il 
vient nous donner des grâces—uniquement dans ce but. 
—Et pour cela il va passer, suivant notre manière hu­
maine de compter, quelques heures de sa longue éternité, 
d’une façon toute spéciale avec nous dans le but de nous 
préparer à celle que nous devons passer avec lui.

O douce pensée! O vérité réconfortante! Les années, 
en passant si tranquillement et si rapidement à la fois, 
nous entraînent vers cette éternité, à l’entrée de laquelle 
Jésus nous souhaitera la bienvenue, lorsque nous arrive­
rons chez lui; alors, nous pressant sur son cœur et écar­
tant tous les voiles, il nous montrera sa Eace et ne la 
dérobera jamais à nos regards.

P. Faber.

JE SERAI PRETRE ”

La Première Communion. — Il est huit heures du ma­
tin. Dans l’église de Saint-U. . .toute une phalange de 
petits communiants attend l’heure solennelle, le mo­
ment depuis longtemps désiré où Jésus va descendre dans 
leur cœur pour la première fois.

Le soleil, déjà haut, envoie à travers les verrières des 
faisceaux de lumière doucement tamisée qui enveloppe 
tous ces petits élus et leur donne comme des figures d’an-
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